
Arête Quazemi au Canigou 
3-4 Septembre 2016 

 
Participants : Marion Fabre, Fabien Guenzi, Francis Druilhe & Thomas Baldet 
 
Le plan initial était la Traversée Crabioule Lézat dans le Luchonnais, mais le temps incertain pour 
dimanche matin nous pousse à modifier tout cela. L’ Arête Quazemi au Canigou a un niveau technique 
similaire au plan initial en plus court, elle est réputée très jolie et en plus de sortir au sommet sacré des 
catalans, nous permettra de (re)-découvrir cette belle région où nous allons rarement car assez éloignée. 
Direction donc les Pyrénées Orientales baignées de soleil. Histoire d’être bien sûr que Escalade rime bien 
avec plaisir .  
La route étant quand même assez longue, une pause bien méritée à Vernet-les bains permet de manger 
quelques viennoiseries sur la place du marché et de profiter de l’effervescence tranquille de ce joli village 
tout ensoleillé. 
Pour être tout confort, nous avons réservé la ½ pension au sympathique refuge de Mariailles , et comme 
on est début septembre, la piste fermée tout l’été viens de rouvrir, et c’est au niveau dudit refuge que 
nous nous garons. Quand on disait confort ;) 
 
Après donc une rude marche d’approche en 
claquettes, nous pique-niquons face au superbes 
falaises de la vallée du Cadi bordant le refuge aux 
noms exotiques : « Petit Yosemite », « Pilier de 
l’ENSA »…, en discutant des possibilités d’escalade 
pour l’aprem. Car les 1500m d’approche pour le 
refuge du Portillon initialement prévus vont pouvoir 
être remplacés par quelques centaines de mètres 
d’escalade !!  
 
Nous jetons notre dévolu sur la voir « Lunule party » : pas trop dure, assez courte pour garder la forme 
demain, et une approche et un retour simple et court, que demander de plus ? Cette voie a la 

particularité d’être 
équipée en plus des 
spits classiques, de 
nombreuses lunules. 
Les équipeurs, par 
folklore ou économie, 
ont percé la roche de 
manière à y glisser de 
longues boucles de 
cordes qui sont 
prêtes à accueillir nos 
dégaines pour nous 
permettre de grimper 
en sécurité. 
 
 
 

http://www.camptocamp.org/huts/135461/fr/refuge-de-mariailles


 
 
 
 
 
 
 
L’escalade est très jolie, et alternent fissures, jolis 
murs sculptés et un beau parcours d’arrête. 
Quelques cordes de lunule sont vieillissante, et une 
manque, donc quelques sangles et 2 friends sont 
appréciables pour ceux qui aiment grimper cool. 
On profite bien de ces 4 longueurs, et c’est 
l’occasion pour Francis & Fabien de faire du 
réversible.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Fin d’aprem tranquille sur la terrasse du 
refuge, à gouter la bière locale, prendre le 
soleil, refaire le monde et préparer les 
affaires du lendemain. 
 
Le repas proposé par le refuge sera très bon, 
et parcimonieusement arrosé d’excellent vin 
ramené par Marion, sans oublier le digeos 
qui va bien… 

 
 
 

Coucher du soleil sur la terrasse du refuge 
 
 
 
 



Le lendemain, nous partons les premiers du refuge, ayant négocié avec les gardiens un ptit dej en 
avance. Quelques frontales parties du parking juste devant et quelques suiveurs, le trail fait bien des 
émules !! 

 
Après 1000m d’approche, 
nous voilà au Quazemi del 
Dat, point de départ de 
notre chevauchée aérienne 
pour rejoindre le Canigou. 
 
L’escalade est très plaisante 
dans un décors somptueux, 
et un rocher globalement 
sain et toujours prisu. 
 
Après une partie horizontale, 
deux rappels nous 
permettent de rejoindre le 
point bas de l’arrête.  
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
Vue sur 
le chemin 
parcouru 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 

Sommet en vue pour 
Marion 

 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 

 
 
 
 
Puis deux jolis 
ressauts nous 
permettent de 
reprendre de 

l’altitude. 
 
 
 
 
 
 
 

Francis & 
Fabien dans le 
dernier ressaut 

sous le 
sommet 

 
 
 
 
 
 



L’équipe au sommet, à partager avec la foule des grands jours, mais aussi un couple de jeunes mariés, 
venus partager une coupe de champ sur le toit des PO ! 

 
 
 
 
 
 
 
 

Redescente par 
l’esthétique 
cheminée du 

Canigou 
 
 
 
 
 
 
 

Nous retrouvons la chaleur au fur et à mesure de la descente, nous ne pouvons donc pas échapper au 
rafraichissement houblonné sur la toujours très sympathique place centrale de Vernet les Bains. 
 
Thomas 


